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NOTE DE L’ÉDITEUR
Organisme porteur de l’opération : Afan
1 Dans  le  cadre  de  la  campagne  de  sondages  systématiques  sur  le  tracé  du  gazoduc
« Artère  des  Marches  du Nord-Est »  entre  Saulnot  (Haute-Saône)  et  Oltingue (Haut-
Rhin), plusieurs structures de combustion ont été découvertes au sommet du plateau à
Dorans dans le Territoire de Belfort. Une opération d’évaluation et de fouille a donc été
initiée  afin  de  caractériser  cette  occupation  inattendue  dans  un  secteur  pauvre  en
vestiges archéologiques.
2 À l’issue du décapage,  seuls  trois  fours ont pu être mis en évidence ainsi  que trois
autres fosses qui pourraient être associées à cette occupation. Les fours sont creusés
dans  le  terrain  naturel  et  se  présentent  comme  des  fosses  oblongues  aux  parois
rubéfiées. La structure la mieux conservée, malgré les traces d’un fort ruissellement en
faveur du thalweg en contre-bas du site, dépasse 250 cm de longueur pour une plus
grande largeur de 90 cm et une profondeur maximale de 40 cm. Les parois sont quasi
verticales ;  à l’extrémité sud, le fond forme une cuvette très rubéfiée qui localise le
foyer.  Des éléments en argile cuite,  portant les empreintes d’une superstructure en
bois,  évoquent  la  présence  d’une  voûte.  Les  traces  de  rubéfaction  témoignent
également de l’utilisation d’une tuyère pour la ventilation. Tous les charbons recueillis
ont été identifiés et correspondent à 100 % à du chêne (Quercus sessile ou pédonculé), ce
qui  traduit  un  choix  précis  de  combustible.  Le  mobilier  archéologique  est  presque
inexistant dans toutes les structures fouillées.  Un seul tesson de céramique à décor
peigné et quelques fragments de céramiques à pâte rouge évoquant la période gallo-
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romaine  ne  sont  pas  en  contradiction  avec  les  datations 14C.  En  effet,  l’âge
conventionnel est établi à 2085 ± 80 BP pour une date calibrée entre 360 BC et 60 AD.
3 L’indigence du mobilier rend difficile l’interprétation de la destination des fours. Une
utilisation strictement culinaire semble pouvoir être écartée. En effet, les trois fours
ont la même orientation, le même principe de fonctionnement et l’analyse des traces de
rubéfaction semble indiquer des températures voisines et assez élevées. La présence
d’une tuyère est attestée et l’hypothèse de fours construits et recouverts d’une voûte en
argile est la plus satisfaisante. Si donc, il faut admettre la présence d’un site à vocation
artisanale au début de l’ère chrétienne, force est de reconnaître qu’il est impossible à ce
jour  de  le  caractériser,  sans  doute  du  fait  de  l’étroitesse  de  l’emprise  du  gazoduc
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